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MICHEL BARNIER

« On ne peut 
pas faire une 
Europe à la 
carte » P. 11

MATIGNON

Consultation sur le droit 
de vote des étrangers P. 9

FOOTBALL

Les Qataris, 
cibles faciles 
des critiques P. 28

*$( ($)&%+'%!#"

V.
 W

AR
TN

ER
 / 

20
 M

IN
U

TE
S

PU
BL

IC
IT

É

CHINE

LE MAL DE L’AIR
Depuis deux semaines, Pékin mais aussi Shanghai subissent 

des épisodes de pollution sans précédent. A tel point que
les autorités de la capitale chinoise ont ordonné la fermeture 

provisoire d’une centaine d’usines de la ville, mardi. P.12
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« OPTIMISTE ENVERS
ET CONTRE TOUT » P.16 C.
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ILLKIRCH

Le Parc d’innovation 
encourage le vélo 
et le covoiturage P. 3

ÉDITION DE STRASBOURG
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Toute ma CAF, tout le temps, partout.
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ALEXIA IGHIRRI

G arder son argent au chaud sous 
son toit. Avec l’exposition péda-
gogique « Astuces éco » (lire 

encadré), le centre socioculturel de la 
Meinau, la caisse d’allocations fami-
liales (Caf) et la confédération syndicale 
des familles – avec l’aide du lycée Jean-
Rostand – veulent montrer aux visiteurs 
qu’il est possible de faire des économies 
en maîtrisant sa consommation éner-
gétique. « On l’a installé à la Meinau, 
dans le cadre de la rénovation urbaine 
du quartier, explique Corinne Duntze, de 
la Caf. Certains habitants vont payer des 
loyers plus chers, qu’il faut compenser 
en baissant les charges. »

Une maison en carton
Pour traduire cela concrètement, une 
maison en carton, avec cuisine, salon, 
chambre et salle de bain, a été installée. 
Dans chacune des pièces, les habitants 
peuvent découvrir les gestes à adopter 
pour économiser des euros. On apprend 
ainsi qu’il est nécessaire d’aérer la mai-
son pour évacuer l’air humide, plus dif-

ficile à chauffer. Ou qu’en laissant le 
robinet ouvert pendant trois minutes le 
temps de se brosser les dents, on 
consomme 15 l d’eau, soit 32 € par an. 
Alors qu’en suivant les indications sur 
place de la silhouette en carton « Hugo 
l’écolo », on ne gaspillerait que 0,29 € 
en utilisant un gobelet. W 

INITIATIVE Une exposition présente des gestes verts pour réduire les factures

DES ÉCONOMIES ÉCOLOGIQUES

L’exposition pédagogique se tient au centre socioculturel de la Meinau.
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W JUSQU’AU 2 FÉVRIER
Au centre socioculturel de la 
Meinau, rue de Bourgogne, 
jusqu’à samedi (9 h-12 h et 
14 h -18 h). Entrée libre. Rens. 
et réservations : 03 88 39 49 58

Il faudra attendre le 12 février pour 
connaître l’avis de la justice sur le 
travail dominical. L’audience prévue 
mardi a été reportée à la demande 
des avocats de la défense, qui repré-
sentent sept enseignes alimentaires 
strasbourgeoises de plus de 200 m2. 
Elles ont été assignées en référé par 
l’inspection du travail, pour cause 
d’ouverture dominicale répétée. Or, 
rappelle Alain Harster, inspecteur 
du travail, « il existe depuis 1917 une 
règle particulière en Alsace-Moselle 
qui interdit le travail dominical et les 
établissements visés ne disposent 
pas de dérogation. »
Les commerces, pour leur part, n’en-
tendent pas renoncer à ce jour d’ou-
verture qui génère un chiffre d’af-
faires important. « Pendant six mois, 
nous avons fait des rappels à la loi », 
indique Alain Harster. Sans succès. 
L’inspection du travail réclame du 
coup une amende « dissuasive »de 
50 000 € par infraction. W 

THOMAS CALINON

TRAVAIL DOMINICAL

Un procès pour 
rappeler la loi



ARTIFICE MEURTRIER

Une instruction 
à Saverne
Le parquet de Saverne a ouvert une 
information judiciaire pour homicide 
involontaire après le décès à Dorlisheim 
d’un jeune homme de 20 ans, touché à 
la tête par une bombe artifice d’un dia-
mètre de 100 mm au cours de la nuit de 
la Saint-Sylvestre. Caroline Nisand, 
procureur de la République, indique 
avoir demandé la mise en examen des 
deux cogérants de l’entreprise qui a 
vendu en ligne cet artifice interdit aux 
particuliers, ainsi que celle de l’entre-
prise en tant que personne morale. Le 
juge d’instruction tranchera. W T.C.

Le matin, c’est toujours un peu la bous-
culade dans la gare de Strasbourg. 
C’était encore plus vrai mardi, quand la 
police a fait évacuer l’établissement et 
a condamné ses principaux accès.
La raison ? Le signalement d’un colis 
suspect dans le hall de la gare. Un pé-
rimètre de sécurité a par conséquent 
été mis en place de 7 h à 9 h, lors de 
l’intervention des démineurs, bloquant 
ainsi le passage central, le hall et les 

accès depuis la station de tram au sous-
sol. « Le trafic n’a pas été perturbé. Les 
quelques retards n’ont pas été liés à cet 
événement », a assuré la SNCF. L’accès 
aux quais s’est fait, du coup, par les 
couloirs aux extrémités de l’infrastruc-
ture. Il s’agissait, au final, d’un sac de 
voyage abandonné, contenant des vête-
ments selon les autorités, ainsi que 
plusieurs médicaments selon un poli-
cier sur place. W ALEXIA IGHIRRI

SÉCURITÉ

La gare de Strasbourg a été évacuée

Un bagage suspect a été signalé mardi matin dans le hall de la gare SNCF.
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POLITIQUE
François Hollande 
à Strasbourg le 5 février
Le président de la République 
est annoncé au Parlement européen 
de Strasbourg mardi, où il doit 
s’exprimer à quelques jours 
du débat sur le budget 2014-2020 
de l’Union européenne. 
François Hollande devrait 
également faire étape à l’Hôtel 
de ville pour sa première visite, 
de quelques heures, 
dans la capitale alsacienne.

PRÉFECTURE
Priorité à l’emploi 
et à l’économie en 2013
Mardi, lors de ses vœux à la 
presse, le préfet de région, 
Stéphane Bouillon, a déclaré 
vouloir placer l’emploi en Alsace et 
l’aide aux entreprises parmi ses 
priorités en 2013, « pour qu’elles 
puissent trouver de nouvelles 
bases ». Pour cela, le préfet 
compte réunir prochainement les 
acteurs économiques de la région.

secondes20
LE CHIFFRE

62 %
DES FRANÇAIS DISENT 
CONNAÎTRE L’ACCENT 

ALSACIEN, SELON UNE ÉTUDE 
DE PARSHIP, LOIN DERRIÈRE LE 

MARSEILLAIS, CONNU PAR 95 % 
DES PERSONNES SONDÉES.
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C réé en 1983 par la com-
munauté urbaine (CUS), 
le Parc d’innovation 

d’Illkirch a bien grandi. Ses 
chiffres-clés en témoignent : 
170 ha, une centaine d’établis-
sements, 3 000 salariés, 
4 500 chercheurs et étudiants. 
Pour transporter tout ce monde, 
c’est pour l’heure la voiture qui 
s’impose. Selon une étude sur 
la mobilité réalisée en 2012, 
72 % des salariés utilisent leur 
véhicule personnel pour les dé-
placements domicile-travail. 
Explications d’Eric Fogarassy, 
directeur de l’école Telecom 
Physique Strasbourg : « J’ha-
bite à Strasbourg. Je prends le 
tram pour venir quand ma voi-
ture est en panne. Ça prend 
40 minutes de porte à porte. En 
voiture, c’est seulement 20 mi-

nutes… » «Le point pénible, 
c’est la liaison entre l’arrêt de 
tram Campus d’Illkirch et les 
entreprises, détaille France 
Mandry, du pôle de compétitivité 
Alsace Biovalley. Quand on or-
ganise une réunion, c’est sou-
vent avec une cible business, 
des gens pressés qui n’ont pas 
le temps de marcher. »

« Stop organisé »
L’enjeu des prochaines années 
est d’inciter les usagers a chan-
ger d’avis. Plusieurs pistes sont 
à l’étude. Le covoiturage par 
exemple. « Il y a un gros effort 
de sensibilisation à faire pour 
« évangéliser », faire changer 
les comportements. Cela passe 
par des stands et des ateliers 
en entreprise pour lever les 
freins », explique Mylène La-
roche, de l’association de pro-
motion du covoiturage Passe 

me prendre, qui a travaillé sur 
le dossier. « En 2013, nous al-
lons lancer un test avec trois 
entreprises dont les salariés 
pourront utiliser la plateforme 
de covoiturage de la CUS qui est 
pour l’heure réservée aux sala-
riés de la collectivité », précise 
Géraldine Lecocq, responsable 
du Parc d’innovation. Autre me-
sure, la promotion du vélo et du 
Velhop pour parcourir plus ra-
pidement qu’à pied le trajet 
problématique tram-entre-
prise. 
Un système de « Stop orga-
nisé » devrait aussi être créé 
cette année : arrivant en voiture 
à l’entrée du parc, les automo-
bilistes volontaires pourront 
charger des piétons patientant 
à un « arrêt » dont la couleur 
identifiera leur zone géogra-
phique de destination au sein du 
parc. W 

TRANSPORTS Les salariés du Parc d’innovation d’Illkirch seront invités à moins circuler seuls en voiture

DES IDÉES POUR FREINER 
CERTAINES HABITUDES

Piétons et cyclistes sont pour l’heure peu nombreux.
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CIRCULATION

Fermeture de l’échangeur 
entre l’A35 et la route du Rhin
Dans les nuits du 30 au 31 janvier, 
les bretelles de l’échangeur entre l’A35 et 
la route du Rhin seront fermées lors de la 
mise en place de panneaux directionnels 
routiers. Des neutralisations de voies, 
route du Rhin, seront aussi mises en place 
durant la nuit du 31 janvier au 1er février.

Abattage de peupliers 
sur la piste Maurice-Garin
Jusqu’au 21 février, de 7 h à 17 h, la 
circulation des cyclistes sera interrompue 
et le stationnement interdit (rue de l’Abbé-
Lemire) lors des travaux d’abattage de huit 
peupliers sur la piste Maurice-Garin.

Perturbations rue Livio
Lors des travaux d‘extension des réseaux 
de gaz et d’électricité dans la rue Livio, le 
trottoir y sera ponctuellement rétréci et le 
stationnement interdit jusqu’au 25 février.

Raccordement au réseau de gaz 
boulevard de Lyon
Jusqu’au 25 février, le trottoir et la 
chaussée seront rétrécis et le 

stationnement interdit, boulevard de Lyon, 
en raison des travaux de raccordement 
au réseau de gaz à y effectuer.

Travaux rue de l’Aéropostale
Jusqu’au 25 février, le trottoir et la 
chaussée seront rétrécis, le stationnement 
interdit, la circulation mise en sens unique 
alternée et la vitesse limitée à 30 km/h, 
rue de l’Aéropostale, lors de travaux sur 
les réseaux de gaz et d’électricité.

CONFÉRENCES

Forum européen de bioéthique
Jusqu’au 2 février se tient la 3e édition 
du forum européen de bioéthique, 
sur le thème du « corps humain en pièces 
détachées ». Programme complet des 
conférences, rencontres et débats sur : 
www.forumeuropeendebioethique.eu

INFO-SERVICES

R#A,A' 'AC>C? BAC'>*?PCD@ BA#@%D?%

///L9=H:&7&8E=L-47

/
27
40
,
3
!
%
(*
5
.&
5
.
***
&
"4
70
04
+2
%
1
*&
"4
0-
20
%
3
.6
*,
&
)(
*(
*$6
5
#
'

N4-=H:46J + Q(2L"K) . $5F G5F 35F 1.LGS!I7:6M) !6=- < 24:6HJ (& 0&6H& O=;:HE&8J

-.$ ,#0*&23*
1/3412"+3)

!4'4(1 ,*1 0"%)3#1

#!"$$"!#

MERCREDI 30 JANVIER 20134 GRAND STRASBOURG

20 Minutes Strasbourg
2, rue du Saumon. 67000 Strasbourg
Tél. 03 88 23 96 33 - Fax. 03 88 23 96 30
strasbourg@20minutes.fr
Contact commercial :
Laurence Kintz : 06 21 96 13 69
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MATIN APRÈS-MIDI

Demain à Strasbourg

Entre pluie et soleil, 
le ciel est d’humeur inégale
Une nouvelle perturbation circulera sur 
les régions du Nord. Elle s’accompagnera 
de pluies faibles à modérées, 
puis des éclaircies reviendront en Manche. 
Les conditions seront printanières 
des Pyrénées à la Corse.

APRÈS-MIDIMATIN

Aujourd’hui à Strasbourg  et en France
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Les tests ADN effectués sur un homme 
de 32 ans, soupçonné d’avoir tué à 
l’arme blanche et agressé sexuelle-
ment une joggeuse dans un quartier 
périphérique de Nîmes (Gard) jeudi der-
nier, l’ont confondu, a indiqué mardi le 
parquet. Le suspect, un Britannique 
placé en garde à vue lundi soir, vit à 
300 m du lieu du crime. Il a été repéré 
par les policiers lors de l’enquête de 
proximité, car il présentait des bles-
sures aux mains compatibles avec des 
griffures de ronces.
Le corps de la victime avait été juste-
ment retrouvée dans un bosquet recou-
vert de ronces. Selon France 3, une 
perquisition chez la mère du suspect 
aurait permis aux enquêteurs de trou-
ver du sang sur des vêtements ainsi 
qu’un cutter avec des lames du même 
type que celles qui auraient servi à tuer 
la femme. L’homme, originaire du sud-
est de l’Angleterre, aurait réfuté les 
accusations, mais il ne posséderait pas 
d’alibi pour jeudi après-midi, le moment 
où la joggeuse a disparu. W 

JOGGEUSE DE NÎMES

Le suspect 
confondu 
par son ADN
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JUSTICE
Le parquet de Saverne 
mis en pétard
Une information judiciaire a été 
ouverte mardi par le parquet de 
Saverne après le décès, au cours 
de la nuit du Nouvel An, d’un jeune 
homme qui avait été touché 
à la tête par un feu d’artifice 
à Dorlisheim (Bas-Rhin). Est visée 
l’entreprise qui a vendu en ligne 
ce feu d’artifice qui n’a pas le droit 
d’être acheté par des particuliers 
sauf agrément préfectoral 
ou certificat d’aptitude.

Information judiciaire 
sur le Grand Stade de Lille
Le parquet de Lille a confirmé, 
mardi, avoir ouvert une information 
judiciaire à la fin de l’année 2012 
sur les conditions d’attribution en 
2008 du chantier du Grand Stade de 
Lille au groupe Eiffage. Son projet 
avait été choisi par la Communauté 
urbaine de Lille malgré un surcoût 
de 110 millions d’euros par rapport 
au projet de Bouygues.

secondes20

DELPHINE  BANCAUD

D epuis décembre, l’Agence pour 
la création d’entreprises 
(APCE) a une présidente : Fré-

dérique Clavel. Un signe positif envoyé 
aux femmes pour leur rappeler que 
l’entrepreneuriat n’est pas l’apanage 
des hommes. D’autant que de plus en 
plus de femmes tentent l’aventure, 
comme le montrent les chiffres de 
l’Insee, rendus publics ce mardi. Ainsi 
en 2012, 38 % des entreprises indivi-
duelles ont été créées par des femmes, 
contre 34 % dix ans plus tôt. Elles re-
présentent mêmes 60 % des nouveaux 
chefs d’entreprise en 2012 dans l’en-
seignement, la santé humaine et l’ac-
tion sociale, et 57 % dans les services 
aux ménages. Une montée en puis-
sance portée par le régime de l’auto-
entrepreneur, entré en vigueur en 
2009. La médiatisation du mouvement 
des « Mompreneurs », ces femmes qui 
créent leur entreprise après l’arrivée 

d’un enfant, a aussi boosté les voca-
tions, comme le souligne Frédérique 
Clavel : « Créer leur activité peut per-

mettre de mieux concilier leur vie pro-
fessionnelle et leur vie familiale. » 
Enfin, ces dernières années, « le déve-
loppement de réseaux d’accompagne-
ment et de pépinières dédiées aux 
femmes a joué un grand rôle », précise 
Xavier Kergall, directeur général du 
Salon des entrepreneurs.

Améliorer l’accès au financement
Reste que le potentiel de développe-
ment de l’entrepreneuriat au féminin 
est encore vaste. Selon le sondage de 
l’institut Think pour le Salon des en-
trepreneurs rendu public ce mardi, 
28 % des Françaises déclarent avoir 
envie de créer une entreprise. « Il fau-
drait encore accroître les réseaux 
d’accompagnement et améliorer l’ac-
cès des femmes aux offres de finan-
cement », suggère Frédérique Clavel. 
« Il faut aussi détecter les entreprises 
à potentiel et aider les femmes à pas-
ser du statut d’auto-entrepreneur à 
celui d’EURL ou de SARL. » W 

EMPLOI 38 % des entreprises individuelles ont été créées par des femmes 

EN 2012, L’ENTREPRENEURIAT 
SE FÉMINISE EN FRANCE

Frédérique Clavel, de l’Agence 
pour la création d’entreprises.
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LA PHOTO  (  La Marque France débarque
Pour promouvoir les produits français à l’international, Fleur Pellerin, Arnaud 
Montebourg, Sylvia Pinel et Nicole Bricq (de g. à dr.) lancent ce mercredi la Marque 
France. Et la présentent en prenant la pause en exclusivité pour 20 Minutes.
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Lors d’une conférence internationale 
sur les extrémismes à Bruxelles mardi, 
le ministre de l’Intérieur, Manuel Valls, 
a annoncé l’expulsion « dans les pro-
chains jours » de plusieurs prédicateurs 
et imams étrangers. Cette mesure a 
pour objectif de lutter contra l’islamisme 
radical et le « djihadisme global ». 
« Nous expulserons tous ces imams, 

tous ces prédicateurs étrangers qui s’en 
prennent à la femme, tiennent des pro-
pos contraires à nos valeurs, font réfé-
rence à la nécessité de combattre la 
France », a développé le locataire de la 
Place Beauvau qui a dit que « de ce point 
de vue-là, il faut être extrêmement 
ferme ». Le ministre a toutefois mis en 
garde contre les amalgames. W 

ISLAMISME

Vers l’expulsion d’imams radicaux

Plus de 5 000 amendements ont été 
déposés par les élus centristes, de 
droite et non-inscrits. Parmi ces amen-
dements, 20 Minutes a trouvé quelques 
perles. Ainsi, dans l’amendement 4661, 
Jacques Bompard (NI) propose d’ouvrir 
le mariage à « plusieurs » personnes, 
c’est-à-dire d’instituer la polygamie ; 
mais aussi l’inceste (amendements 
4662, 4667 et 4668). Le député UMP 
Thierry Mariani n’est pas à la traîne. 
L’ouverture du mariage aux homo-
sexuels pourrait, selon lui, favoriser « le 
flux d’étrangers qui pourraient vouloir 

venir se marier en France du fait des 
nouvelles dispositions » de la loi. C’est 
pour contrer ce possible flux migratoire 
d’homosexuels vers la France que les 
députés UMP Thierry Mariani et Henri 
Guaino et Yannick Moreau (NI) proposent 
les amendements 2151, 4458 et 4699. 
Argumentaire presque similaire défendu 
par les députés d’extrême droite Marion 
Maréchal-Le Pen, Jacques Bompard et 
Gilbert Collard dans leur amendement 
4425, car le texte, selon eux, « ouvrirait 
la voie à une immigration nuptiale ». W 

ANNE-LAËTITIA BÉRAUD

Inceste, polygamie, flux migratoire... 
les amendements des opposants
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JUSTICE
La fille de Boulin demande à être reçue par Taubira
Fabienne Boulin, fille de l’ex-ministre du Travail, Robert Boulin, 
a demandé mardi à être reçue par la garde des Sceaux. Selon 
elle, son père a été tué en 1979. Pour la justice, il s’est suicidé.

INTERNET
Demande de retrait du film sur Mahomet
Deux associations ont assigné en France le site de partage 
de vidéos YouTube pour demander le retrait du film polémique 
L’Innocence des musulmans, a-t-on appris mardi.
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« MARIAGE POUR TOUS » L’examen du texte a débuté mardi à l’Assemblée nationale

ÉCHANGES DE DROITE ET DE GAUCHE
MATTHIEU GOAR

La standing ovation de ses cama-
rades vient à peine de se terminer 
que les mots de félicitations en-

voyés par les députés s’amoncellent déjà 
sur le pupitre de Christiane Taubira. Pen-
dant 45 minutes, parfois ponctuées par 
les huées de la droite, la ministre de la 
Justice a défendu mardi la loi qui ouvre 
le mariage aux couples homosexuels : 
« Le mariage a été une institution d’ex-
clusion, il va enfin devenir une institution 
universelle », estime la garde des 
Sceaux. Dans l’Hémicycle, l’ambiance 
s’électrise. « Qu’est-ce que le mariage 
homo enlève aux couples hétéro-
sexuels ? » – « Rien », répondent les 
députés PS qui se délectent de certaines 
attaques. « Vous avez une réelle difficulté 
à inclure dans vos représentations la 
légitimité de ces couples, mais vos en-
fants et vos petits-enfants le font déjà. 
Nous sommes fiers de ce que nous fai-
sons », lance la ministre.

Les prières de rue de Civitas
L’opposition s’agite. « Ce n’est pas le 
sujet », « Et les enfants ! », peut-on en-
tendre à droite. « La gauche a perdu 
toute légitimité en ne présentant pas ce 
texte au vote des Français. Cette loi di-
vise des familles françaises de gauche 
comme de droite, il fallait un référen-
dum », lâche Jacques Myard (UMP). 
« Cette loi est un chiffon rouge pour 
détourner notre regard de l’emploi. 
Nous sommes un pays de fous qui va 
passer des semaines à étudier un texte 
alors que les entreprises coulent », 
poursuit Nicolas Dupont-Aignan. La 
droite, qui a déposé plus 5 300 amen-
dements, se défend de toute obstruc-
tion. « Non, il s’agit de dénoncer une 
folie », estime le député d’extrême 
droite Jacques Bompard.
Face à l’opposition, la majorité promet 
d’être disciplinée. « Nous nous sommes 
organisés, nous serons présents », ex-

plique l’écologiste Denis Baupin. De 
passage dans les couloirs, le président 
de l’Assemblée, Claude Bartolone, as-
sure qu’il veillera à la qualité des dé-
bats. « Je serai présent à toutes les 
sessions. Ma présence symbolique est 
importante. Les députés peuvent être 
dissipés, mais doivent rester respec-
tueux », explique-t-il avant de se faire 
remplacer dès l’après-midi. Pendant 
que les extrémistes catholiques de Ci-
vitas prient devant l’Assemblée, les 
débats se poursuivent.  « Il y eut le 
temps des châtiments, il y eut le temps 
de la tolérance, est venu celui de l’éga-
lité », estime Erwann Binet, rapporteur 
du texte. Les débats devraient encore 
durer deux semaines à l’Assemblée. Un 
premier vote est prévu le 10 février. W 

La ministre de la Justice, Christiane Taubira, a été houspillée, mardi, au pupitre de l’Assemblée nationale.
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FAITS DIVERS
Poignardée 
dans un supermarché
Une femme de 67 ans est morte 
mardi après avoir été poignardée 
dans un supermarché de la 
banlieue de Saint-Etienne (Loire), 
rapporte Le Progrès. La victime, 
membre de la communauté des 
gens du voyage, est décédée sur 
place, durant l’intervention des 
secours. L’assassin était recherché 
mardi sur la base des images 
de vidéosurveillance du magasin.

LOGEMENT
Les marchands de sommeil 
dans le viseur des autorités
La ministre du Logement, 
Cécile Duflot, a déclaré mardi 
qu’il « faudrait interdire 
aux marchands de sommeil 
d’acquérir un autre bien de 
leurs copropriétés et développer la 
confiscation des immeubles ou des 
appartements » leur appartenant. 
Un « fichier » pourrait être 
transmis aux notaires dans ce but.

secondes20
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MATTHIEU GOAR

E n pleine journée sur le mariage 
pour tous, le projet sur le droit de 
vote des étrangers s’est invité 

dans l’agenda politique, mardi. Tout a 
commencé lors d’une réunion officieuse 
entre des journalistes et des conseillers 
de Jean-Marc Ayrault à Matignon. 
« Vous en saurez plus dans quelques 
jours », répond un proche du Premier 
ministre à une question sur la promesse 
de François Hollande d’accorder le droit 
de vote aux étrangers aux élections lo-
cales. Sans préciser ce que concocte le 
gouvernement, la réponse aiguise la 
curiosité des médias.

« L’idée, c’est de dialoguer »
Quelques tweets et une dépêche de l’AFP 
plus tard, Ayrault  explique vouloir « en-
tamer des consultations avec tous les 
groupes parlementaires sur tous les 
sujets constitutionnels ». Une façon d’ex-
pliquer qu’il va donner de sa personne 
pour rechercher une majorité des trois 

cinquièmes sur la réforme constitution-
nelle du droit de vote des étrangers. 
Engagement du candidat Hollande, 
cette vieille promesse socialiste est 
mise entre parenthèses depuis 
quelques mois. De nombreux dirigeants 

de la majorité estiment en effet que la 
gauche ne possède pas une marge de 
manœuvre suffisante pour la faire voter 
lors d’un Congrès du Parlement. Depuis 
les déclarations de mardi, Matignon 
semble donc vouloir afficher sa déter-
mination et surtout accélérer. Certains 
évoquent même l’idée de faire voter ce 
projet en même temps que la réforme 
constitutionnelle (cumul des mandats, 
etc) dès cette année. A l’Assemblée, 
dans l’après-midi, de nombreux dépu-
tés semblent apprendre la volonté de 
Matignon. Certains s’étonnent du timing 
de l’annonce, le jour même du début de 
la lecture de la loi sur le « mariage pour 
tous ». D’autres font de l’explication de 
texte. « Sur ce sujet, l’idée, c’est de dia-
loguer, de dire aux autres partis que 
nous sommes prêts à faire des compro-
mis, à amender notre projet. Eux, sont-
ils prêts à nous rejoindre si nous les 
écoutons ? Si nous n’avançons pas, nous 
n’aurons jamais de majorité. Ça s’ap-
pelle le réalisme », détaille un député 
proche d’Ayrault. W 

POLITIQUE Le chef du gouvernement souhaite entamer des consultations

AYRAULT VEUT ACCÉLÉRER SUR 
LE DROIT DE VOTE DES ÉTRANGERS

Le Premier ministre.
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FAUSTINE VINCENT

Son livre a failli ne jamais voir le jour, 
tant les autorités se sont acharnées 
à le faire disparaître en volant plu-

sieurs fois son manuscrit. Condamné à 
quatre ans de prison pour avoir écrit un 
poème dédié aux victimes de Tian’anmen, 
l’écrivain chinois Liao Yiwu raconte dans 
L’Empire des ténèbres (Bourin Editeur) 
ses années passées dans l’enfer du « lao-
gai », l’équivalent du goulag soviétique. 

« On est transformé en détritus »
Le centre de détention de Songshan, où 
il est d’abord enfermé en 1990, lui donne 
un avant-goût de ce qui l’attend. Il y dé-
couvre les « 108 raretés de Songshan », 
un menu de tortures rebaptisées sous 
des noms de plats comme « le canard 
fumé à la sichuanaise », où « l’exécutant 
brûle les poils pubiens du détenu, puis 
lui décalotte le gland et le noircit avec du 
feu ». Parmi les sévices qu’il a subis, Liao 
Yiwu a été ligoté pendant des jours les 
mains dans le dos, sans boire, manger, 
dormir, ni aller aux toilettes. Vingt ans 
après sa libération, il en fait encore des 
cauchemars. « On est transformé en 
détritus. J’ai tenu parce que je n’avais 
pas le choix. Ce qui m’a sauvé, c’est l’hu-
mour et la littérature », confie à 20 Mi-
nutes Liao Yiwu, à qui les fines lunettes 
et le crâne rasé donnent l’air d’un bonze. 
« En prison on vit dans la tromperie, la 
violence, le mensonge. Cela empoisonne 

l’âme. L’écriture m’a permis d’expulser 
ce poison ». Dans le camp lui revenaient 
en tête des fragments du Bateau ivre, de 
Rimbaud, comme « des lambeaux de 
liberté qui [lui] traversaient l’esprit ».
Loin d’être un soulagement, sa sortie du 
laogai a été une épreuve supplémentaire. 
Entre-temps, la Chine avait entamé sa 

mue économique. « J’avais la sensation 
d’avoir été oublié et d’arriver dans un 
monde métamorphosé, où tout le monde 
ne pensait plus qu’à l’argent », explique-
t-il. Surveillé en permanence par un 
policier, il demande seize fois l’autorisa-
tion de sortir du pays. En vain. Humilié, 
il parvient un jour à déjouer l’attention de 
son garde-chiourme et s’enfuit jusqu’en 
Allemagne. L’exil est définitif. Sa mère, 
sa sœur et son frère qui vivent toujours 
dans sa province natale du Sichuan, sont 
régulièrement menacés pour l’inciter à 
se taire. Sans effet. Hanté par la prison, 
Liao Yiwu continue d’écrire, dans de nou-
veaux poèmes, le témoignage qu’on a 
voulu lui voler. W 

Liao Yiwu a été condamné à quatre ans de prison dans l’équivalent chinois 
d’un goulag soviétique pour un poème dédié aux victimes de Tian’anmen. 

CHINE Liao Yiwu, écrivain torturé dans un camp, livre un témoignage rare

LAVER LE POISON DE LA PRISON
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Liao Yiwu tacle ceux qui croient à la démocratisation progressive 
de la Chine grâce à son ouverture économique. « La situation ne s’est pas 
améliorée, au contraire. Or aujourd’hui, personne n’hésite longtemps 
avant de serrer la main du boucher de Tian’anmen », se désole Liao Yiwu. 
Il appelle les pays occidentaux à « s’occuper davantage des dissidents ».

Le ministre français des Affaires 
étrangères, Laurent Fabius, a annoncé 
mardi à la conférence des donateurs 
pour le Mali à Addis-Abeba (Ethiopie) 
que la France allait apporter une aide 
militaire logistique d’un total de 47 mil-
lions d’euros à la force africaine au Mali 
(Misma). Par ailleurs, sur le plan opé-
rationnel, le Niger a accepté que les 
Etats-Unis déploient sur son territoire 
des drones destinés à surveiller les 
groupes islamistes dans le nord du Mali 
et, plus largement, dans l’ensemble de 
la zone du Sahara. W 

FORCE AFRICAINE AU MALI

Paris donne 
47 millions

LIBYE
Plastiquage d’un bâtiment 
convoité par l’ONU
Des inconnus ont lancé mardi 
un engin explosif improvisé sur 
un bâtiment vide dont les Nations 
unies envisagent de faire le siège 
de leur représentation à Tripoli 
(Libye). Un deuxième engin a été 
par la suite découvert et enlevé 
sans incident par la police.

ÉTATS-UNIS
La première exécution 
d’une femme depuis 2010
La justice texane devait procéder 
mardi soir à la première exécution 
d’une femme aux Etats-Unis depuis 
plus de deux ans, la treizième 
depuis que la Cour suprême 
a permis le rétablissement de la 
peine de mort en 1976. Kimberley 
McCarthy, 51 ans, avait poignardé 
à mort en 1997 sa voisine de 71 ans 
à qui elle a ensuite coupé un doigt 
pour récupérer une bague avec 
un diamant. Elle est soupçonnée 
de deux autres meurtres.

secondes20

LE CHIFFRE

65
CORPS DE PERSONNES TUÉES 
PAR BALLES, LES MAINS LIÉES, 

ONT ÉTÉ DÉCOUVERTS MARDI 
À ALEP, EN SYRIE.

Source : Observatoire syrien 
des droits de l’Homme 

C’est l’une des promesses du nouveau 
numéro un chinois, Xi Jinping : cette 
année, la Chine est censée réformer, 
voire abolir, les « laojiao », des camps de 
rééducation par le travail. L’annonce dé-
finitive doit intervenir en mars. Selon les 
chiffres officiels, le pays compte au-
jourd’hui 350 « laojiao », où sont empri-
sonnées 160 000 personnes pour des 
motifs arbitraires et en violation du droit 
international. Depuis leur création en 
1957, ces camps controversés permet-
tent à la police et à d’autres organes 
d’Etat d’emprisonner des individus pen-
dant quatre ans sans aucune charge – à 

la différence des laogai où les prisonniers 
ont, eux, été condamnés par un tribunal. 

Des centaines de milliers de Chinois y 
sont passés, dont le dissident et Prix 
Nobel de la paix, Liu Xiaobo, de 1996 à 
1999. L’an dernier, des avocats et des 
intellectuels ont lancé une campagne, 
relayée sur internet, pour abolir les « lao-
jiao ». Dans une tribune au Monde, l’avo-
cat Pu Zhiqiang dénonçait ainsi « une 

négation extralégale des droits de 
l’homme ». Selon Jean-Philippe Béja, 
chercheur au CNRS, l’annonce début 
janvier des autorités de mettre fin aux 
laojiao est « un progrès ». « C’est un 
signe positif. Cela montre que les nou-
velles autorités semblent plus sensibles 
à la pression de l’opinion publique. Mais 
il faut voir par quoi ils seront remplacés, 
car la police insiste pour garder ce moyen 
de faire taire les critiques », ajoute-t-il. 
De plus, même si les « laojiao » étaient 
abolis, « il resterait les “laogai”, pré-
vient-il. Quoi qu’il arrive, il restera donc 
des camps de travail en Chine. » W F. V.

Pékin promet de réformer ses camps de rééducation

Le Prix Nobel 
de la paix, Liu Xiaobo, 
y a passé trois ans.



PROPOS RECUEILLIS PAR CÉLINE BOFF

De passage à Paris, l’ancien mi-
nistre (UMP) de l’Agriculture du 
gouvernement Fillon et l’actuel 

commissaire européen au Marché 
unique et à la Régulation financière a 
répondu aux questions de 20 Minutes.

David Cameron a promis 
aux Britanniques d’organiser 
un référendum sur leur présence 
dans l’Union européenne (UE) 
s’il est réélu. Qu’en pensez-vous ?
Que le Royaume-Uni débatte de cette 
question est positif. Le pire, c’est le si-
lence, car il entretient les peurs. Mais 
nous ne pouvons pas revenir en arrière 
dans la construction européenne, ni 
faire une Europe à la carte. Ceci dit, je 
souhaiterais que dans notre pays, nous 
ouvrions un débat sur l’Europe.

Demandez-vous un référendum ?
Non, mais je pense que cette année 
2013 devrait être l’occasion d’organiser 
un grand débat public sur l’UE. Ce qui 
nous permettrait de savoir ce que nous 
voulons, de préparer nos réponses, 
mais aussi nos demandes à l’Europe. 
En débattre, ce n’est pas discuter de la 
politique étrangère. 60 % de nos 
normes, de nos lois et de notre cadre 

de vie viennent de Bruxelles. Ce ne sont 
pas les autres qui le font pour nous, la 
France y participe, mais nous ne le fai-
sons plus seuls.
Vous voulez plus d’intégration… 
Ce que redoutent les Français…
Mais nous avançons par la démocratie. 
La Commission européenne, dont je 
fais partie, fait des propositions, les 
Etats et Parlement décident. S’il n’y 
avait pas la Politique agricole com-
mune, nous redeviendrions dépendants 

des importations, si nous ne construi-
sions pas ensemble des Airbus, nous 
serions contraints d’acheter des 
Boeing, etc. Nous avons intérêt à être 
ensemble.
La France doit-elle tenir à tout prix 
l’objectif de 3 % de déficit public ?
On ne peut pas vivre avec une dette et 
un déficit durables. Atteindre cet objec-
tif est dans notre intérêt. La maîtrise 
des dépenses publiques doit être une 
priorité.

La croissance prévue par 
le gouvernement ne sera sans doute 
pas au rendez-vous. Il faudra donc 
un nouveau plan de rigueur ?
Un plan de bonne gestion ! Il faut qu’on 
s’habitue à dépenser moins, à dépenser 
mieux et il y a des progrès possibles. Tout 
cela demande des efforts, mais que les 
Français ne pensent pas que c’est de la 
faute de Bruxelles. Ce ne sont pas les 
Italiens, les Espagnols ou les Allemands 
qui vont faire les efforts pour nous. W 

MICHEL BARNIER Le Commissaire européen au Marché unique a reçu « 20 Minutes »

« LA FRANCE DOIT DÉPENSER MOINS »

« Je voudrais que 
la France organise 
cette année un grand 
débat public sur 
l’Union européenne. »

Pour Michel Barnier (ici dans son bureau parisien, mardi), les pays européens ont « intérêt à être ensemble ».
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AUTOMOBILES
Mélenchon veut changer 
le patron de Renault
Renault-Nissan doit changer de 
patron, car Carlos Ghosn « a fait 
preuve de son inefficacité absolue », 
selon Jean-Luc Mélenchon.

CONSOMMATION
Les crédits reculent
Les ménages ont moins de crédits 
immobiliers et à la consommation. 
Le taux de détention a atteint 
48,6 % fin 2012, contre 49,4 % 
fin 2011, selon l’Observatoire 
des crédits aux ménages.

secondes20
Ultime rebondissement. Alors qu’une 
grève paralyse le site d’Aulnay (Seine-
Saint-Denis), et qu’une huitième réu-
nion de négociations sur le plan social 
se tenait mardi matin, la cour d’appel 
de Paris a ordonné la suspension du 
plan de 8 000 suppressions de postes 
annoncé en juillet. Un arrêt rendu à la 
demande de la CGT de l’équipementier 

Faurecia, filiale de PSA, qui considérait 
que la direction n’avait pas rempli ses 
obligations de consultation des ins-
tances représentatives du personnel.
Dans un communiqué publié mardi 
après-midi, la direction de PSA a dé-
claré « prendre acte » de l’arrêt tout en 
minimisant : « la procédure d’informa-
tion-consultation concernant le projet 

de restructuration industrielle de PSA 
n’est pas suspendue et encore moins 
annulée », assure-t-elle.
« Je ne sais pas quelle partie du mot 
« suspendre » la direction de PSA ne 
comprend pas », a réagi Fiodor Rilov, 
l’avocat de la CGT de Faurecia. « Cet 
arrêt est un point d’appui pour les sa-
lariés pour continuer le combat, créer 
un rapport de force et interpeller le gou-
vernement pour qu’il prenne ses res-
ponsabilités car ce plan est injustifié », 
estime-il. « Il y a fort à parier qu’ils vont 
demander de nouvelles expertises qui 
reporteront le plan de façon marginale, 
sauf à soulever de nouveaux vices de 
procédure », estime Franck Don, délé-
gué CFTC de PSA. W CLAIRE PLANCHARD

EMPLOI

La restructuration de PSA au point mort ?

W PAS DE LOI CONTRE LES LICENCIEMENTS BOURSIERS
Des centaines de salariés de PSA, Virgin, Ford, Fralib, Goodyear, entre 
autres, ont manifesté mardi à Paris pour réclamer au gouvernement 
d’interdire à une entreprise de licencier quand elle fait des profits. 
Mais ce dernier n’entend pas pour l’instant légiférer pour interdire 
ou renchérir le coût des licenciements dit « boursiers ». 
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Si les conditions météo ont favorisé la 
stagnation du smog ces derniers 
jours, la pollution est chronique dans 
les villes chinoises : plus de cinq mil-
lions de véhicules embouteillent les 
rues de Pékin, et la Chine tire plus de 
70 % de son énergie du charbon, ce qui 
en fait le premier émetteur mondial de 
gaz à effet de serre. « Nous devrions 
prendre des mesures efficaces pour 
accélérer l’amélioration de l’organisa-
tion de notre industrie, encourager les 
économies d’énergie et bâtir une civi-

lisation écologique », a déclaré le Pre-
mier ministre, Wen Jiabao. 
Les autorités pékinoises ont ordonné 
la fermeture provisoire d’une cen-
taine d’usines et suspendu la circu-
lation de 30 % des véhicules officiels, 
mais « le problème numéro un des 
habitants de la capitale » est encore 
loin d’être réglé : le nouveau maire 
de Pékin, Wang Anshun, devra faire 
de la lutte contre la pollution « la prio-
rité des priorités », estime la presse 
chinoise. W A. C.

Une centaine d’usines fermées 
à Pékin en raison du smog

« La pollution 
a affecté la santé 

et la vie quotidienne 
des gens. »

Wen Jiabao, Premier ministre chinois, 
le 29 janvier 2013.

C’EST DIT !

CHINE Les Français de Pékin et de Shanghai témoignent de la pollution qui embrume les villes

« LE CIEL N’EST JAMAIS VRAIMENT BLEU » 
AUDREY CHAUVET

A chaque jour son record : depuis 
la mi-janvier, Pékin suffoque 
sous un épisode de pollution 

sans précédent. Les concentrations en 
particules fines dans l’atmosphère ont 
atteint des niveaux trente fois supérieurs 
à ceux que l’Organisation mondiale de la 
santé (OMS) estime sans risque. Et la 
situation ne semble pas s’améliorer : 
l’indice de la qualité de l’air mesuré par 
l’ambassade américaine était mardi de 
517, soit plus de quarante fois le seuil 
préconisé par l’OMS. Cet « Air-magge-
don » a multiplié les achats de purifica-
teurs d’air intérieur et de masques : « J’ai 
aussi téléchargé une application pour 
suivre l’évolution des index de pollution 
heure par heure », précise Chris, Amé-
ricain vivant à Pékin depuis trois ans. 

Une sensation de suffocation
Philippe, internaute de 20minutes.fr ré-
sidant à Tianjin près de Pékin, déplore 
que « la ville ne s’arrête pas, les chantiers 
continuent ». « L’environnement n’est 
pas la priorité en Chine, le développe-
ment économique est privilégié, pense 
Jenny, qui a obtenu un master en envi-
ronnement dans la capitale chinoise. Les 
gens sont inquiets, mais il y a une omerta 
sur le sujet. » Néanmoins, elle estime 
que « si, du jour au lendemain, la Chine 
veut changer les choses, ça marchera », 
comme lors des JO de Pékin en 2008. « Il 
n’y avait plus de voitures dans les rues, 
les centrales à charbon avaient été arrê-
tées. Le ciel n’avait pas été aussi bleu 
depuis longtemps », se souvient-elle. 
L’air n’est pas plus clair à Shanghai, la 
ville la plus peuplée du pays, où « même 
quand il fait beau, le ciel n’est jamais 
vraiment bleu », décrit Coralie, étudiante. 
« On a toujours une sensation de suffo-
cation, déclare Nicolas. Après deux ans 
à Shanghai, je peux vous assurer que 
Paris, c’est la campagne. » Ces derniers 
jours ont été difficiles : « Epais brouillard, 

vision limitée à 50-100 m, air irrespirable. 
Bref, l’horreur ! », s’exclame Medhi, qui 
vit dans le quartier de Pudong. S’ils n’ont 
pas tous opté pour le masque, les expa-
triés sont unanimes : les mesures an-
noncées par le gouvernement ne suffi-
ront pas à régler le problème de pollution 
chronique en Chine. W 

Cinq millions de voitures embouteillent Pékin. Mardi, la ville a suspendu la circulation de 30 % des véhicules officiels.
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La stratégie nationale pour 
la biodiversité 2011-2020 
vise à préserver et restaurer, 
renforcer et valoriser la bio-
diversité. « La mise en œuvre 
de ces priorités appelle la 
création d’une Agence natio-

nale de la biodiversité », a 
déclaré le président de la Ré-
publique. Humanité et Biodi-
versité plaidait pour la créa-
tion de cette agence depuis 
longtemps. Elle permettra 
d’améliorer les connais-

sances, leur appropriation et 
de démultiplier l’action de 
tous, dans la cohérence, donc 
en liant les politiques pu-
bliques entre elles. 
Le rapport officiel proposant 
le modèle de cette agence 

sera rendu  le 31 janvier, nous 
comptons sur la ministre de 
l’Ecologie pour en retenir un 
scénario ambitieux. W

HUBERT REEVES, 

PRÉSIDENT DE L’ASSOCIATION 

 HUMANITÉ ET BIODIVERSITÉIB
O/

SI
PA

POINT DE VUE

Hubert Reeves pour une agence de la biodiversité ambitieuse
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CASTING

Sean Penn
en tireur couché
Un film d’action, et un film français 
pour Sean Penn. L’acteur américain 
devrait, selon The Hollywood Reporter, 
jouer dans le prochain film de Pierre 
Morel (le réalisateur de Taken). 
Il incarnerait Martin Terrier, tueur à 
gages en cavale. Et ce film, adapté du 
roman noir La Position du tireur couché 
de Jean-Patrick Manchette, s’appelle-
rait Prone Gunman. 
Le tournage doit commencer au prin-
temps prochain dans différents pays 
d’Europe. W A. COFFIN
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PROPOS RECUEILLIS
PAR CAROLINE VIÉ

B radley Cooper incarne 
un dépressif qui s’est 
juré de reconquérir sa 

femme infidèle dans Happiness 
Therapy. Son lent retour à la vie 
grâce à une voisine fofolle 
campée par Jennifer Lawrence 
lui permet de révéler l’étendue 
de son registre. C’est en fran-
çais que le beau gosse des Very 
Bad Trip est revenu sur son rôle 
et sa citation aux Oscars.

Quels éléments vous ont 
séduit dans le scénario 
d’Hapiness Therapy ?
C’est la richesse du person-
nage qui m’a séduit. Il passe 
par toute une palette de senti-

ments et une richesse psycho-
logique plutôt rare dans le ci-
néma hollywoodien. Je me suis 
attaché à cet homme blessé 
tentant de rester optimiste en-
vers et contre tout.
Ce rôle a-t-il changé 
quelque chose
dans votre carrière ?
Le succès du film et la citation 
aux Oscars font que je peux me 
permettre de monter des pro-
jets sur mon nom, ce qui est 
très gratifiant pour un acteur. 
Le tout est d’essayer de ne pas 
se tromper en les sélection-
nant.
Comment avez-vous appris 
votre nomination ?
En regardant la télé ! Et je n’ai 
pas compris tout de suite. J’at-
tendais tellement le nom du 

réalisateur David O. Russell 
qu’il a fallu que ma mère me 
secoue pour que je saisisse 
qu’on avait aussi dit le mien.
Pour qui avez-vous voté ?
J’ai voté pour moi aux Oscars ! 
Je pense que tout le monde en 
fait autant. A mon avis, je n’ai 
aucune chance de gagner mais 

j’avais envie de mettre le plus 
de chances possibles de mon 
côté. C’est humain.
A qui penserez-vous
si vous obtenez l’oscar ?
A ma mère qui sera ma cava-
lière pour cette soirée spéciale, 
mais aussi à mon père décédé 
qui a déclenché ma vocation 

d’acteur en me montrant 
Elephant Man quand j’étais 
gamin. Je regretterai juste qu’il 
ne soit pas là pour voir ça. W 

BEAU RÔLE Bradley Cooper est exceptionnel dans « Happiness Therapy », comédie d’humour tendre

« J’AI VOTÉ
POUR MOI
AUX OSCARS ! »

Pat (Bradley Cooper) et ses parents, interprétés par Jacki Weaver et Robert De Niro.
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MILLIONS, C’EST LE NOMBRE
DE SPECTATEURS QUI ONT

VU « DJANGO UNCHAINED »
DE QUENTIN TARANTINO. 

(Source : Le Film Français, box-office 
cumulé dimanche soir inclus)

Le cinéma de Sergei Loznitsa n’est pas 
précisemment destiné à se hisser en 
tête du box-office, mais le réalisateur 
de My Joy possède un talent atypique. 
Dans la brume, son deuxième film, pré-
senté au Festival de Cannes de l’an 
dernier, envoûtera quiconque sera prêt 
à fournir l’effort de se laisser happer.
En pleine Seconde Guerre mondiale, au 
cœur de la Biélorussie, un paysan ac-
cusé à tort de collaboration doit être 
exécuté discrètement par des partisans 
persuadés de sa duplicité. Las, la mort 
ne veut pas de ce pauvre type condamné 
à demeurer un traître dans l’esprit de 
concitoyens tombant comme des 
mouches autour de lui. Cette fable aride 
mais ironique se base sur un récit de 
Vassyl Bikov, rescapé du front qui trans-
posa son expérience dans un roman 
largement inspiré de ses rencontres. 
Pour l’adapter, Loznitsa n’est pas du 
genre à faire des concessions, ni à mé-
nager son public. Absence de musique 
et dialogues réduits au strict minimum 
ajoutent à l’impression oppressante 
d’un ensemble que sa sobriété rend 
poignante. Une photo remarquable si-
gnée Oleg Mutu (Au-delà des collines) 
renforce la puissance d’un Scope ma-

gnifiquement utilisé pour perdre les 
personnages dans des paysages fanto-
matiques. Le triste héros, victime d’une 
Histoire qui le dépasse, vibre d’une hu-
manité dépourvue de toute grandeur. 
Sa peur constante est communicative, 
oppressante et tenace. Dans la brume 
n’est pas une œuvre aimable, mais ce 
conte visuellemment sublime est à dé-
couvrir. W  C. V.

CURIOSITÉ

Un conte qui n’a rien de brumeux

La photo est signée Oleg Mutu,
le chef op de Cristian Mungiu.
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Martin McDonagh, remarqué avec 
Bons baisers de Bruges, connaît son 
petit Tarantino illustré sur le bout du 
flingue. C’est avec une belle énergie 
qu’il reprend la recette de son mo-
dèle pour l’amusant 7 psychopathes. 
Dialogues ciselés, brochette de stars 
(Colin Farrell, Christopher Walken, 
Sam Rockwell, Woody Harrelson et 
Tom Waits) et péripéties rocambo-
lesques se bousculent dans ce polar 
sur fond d’angoisse de la page 
blanche et d’enlèvements de chiens. 
Les aventures d’un scénariste porté 
sur la boisson sont riches en gags et 
en situations destinées à permettre 
aux acteurs d’en faire des tonnes 
pour notre plus grand plaisir. Tous 
rivalisent de cabotinage décomplexé 
devant un réalisateur qui les a visi-
blement encouragés à en rajouter 
une louche. Ce festival de saynètes 
n’a d’autre ambition que de faire rire 
et y parvient souvent. On ne regrette 
pas d’avoir partagé la folie de ces 
psychopathes. W C. V.

PSYCHOPATHES

La folie 
multipliée par 7

Toutes les 
bandes-

annonces sur

*
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CAROLINE VIÉ

P ortrait du 16e président améri-
cain au crépuscule de sa vie, 
Lincoln en impose. Dire que Ste-

ven Spielberg admire le politicien est en 
dessous de la vérité. Cette fresque rend 
un hommage vibrant à celui qui fit abo-
lir l’esclavage avant de mourir assas-
siné le 15 avril 1865. « C’était une pé-
riode fascinante car il existait une vraie 
possibilité que les Etats-Unis d’Amé-
rique disparaissent. Si Lincoln n’avait 
pas été aussi brillant, le monde serait 
peut-être dominé par un autre pays 
aujourd’hui », explique Liza Nesselson, 
chroniqueuse cinéma américaine pour 
France 24.

Des libertés avec l’histoire
Les cinéphiles s’accordent à saluer la 
vision de Steven Spielberg, mais des 
historiens se sont émus devant les li-
bertés prises par le réalisateur. On lui 
reproche notamment la passivité des 

personnages noirs dans le processus 
d’abolition de l’esclavage, tandis que 
d’autres considèrent qu'il a exagéré le 
rôle du président. « L’émancipation – 
comme tous les changements poli-
tiques majeurs – découle d’événements 
venant de toutes les couches de la so-
ciété y compris les mouvements sociaux 
qui ont changé les mentalités et le désir 
de liberté des esclaves eux-mêmes », 
déclare l’historien Eric Foner dans le 
New York Times. Ces réserves n’empê-
chent pas Lincoln d’être en lice pour les 
Oscars. « Il est amusant de penser que 
si Lincoln n’était pas parvenu à garder 
notre nation unie, Argo et Zero Dark 
Thirty, les films historiques contre les-
quels il est en compétition n’existeraient 
pas », observe Liza Nesselson. On saura 
le 24 février si Daniel Day-Lewis, 
éblouissant, remportera la statuette 
pour laquelle il est donné grand favori. 
En attendant, il sera intéressant de voir 
si cette histoire américaine attirera les 
Français dans les salles. W 

LINCOLN Portrait imposant d’un président

UN HOMMAGE 
SIGNÉ SPIELBERG

Daniel Day-Lewis (au centre) est donné favori pour l’oscar du meilleur acteur.
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Stephan Archirnard et François Pré-
vôt-Leygonie offrent une bonne sur-
prise en portant eux-mêmes à l’écran 
leur pièce Amitiés sincères. Les rap-
ports pour le moins explosifs de Gé-
rard Lanvin et Jean-Hughes Anglade 
font penser à du Claude Sautet light 
ou à Un moment d’égarement de 

Claude Berri quand le second couche 
avec la fille du premier. Les complices 
reprennent avec délices et talent des 
rôles créés sur les planches par Mi-
chel Lebb et Bernard Murat. On 
s’amuse de bon cœur dans cette co-
médie largement plus fine que ce que 
laissait augurer son pitch. W  C. V.

AMITIÉS

Copains comme cochon(s)
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CAROLINE VIÉ

P aco Roca est un homme 
heureux. L’auteur de 
Rides (Delcourt, 15 €) 

est enchanté par La Tête en 
l’air, film d’animation qu’Igna-
cio Ferreras a tiré de son 
roman graphique multirécom-
pensé. « On ne parle pas assez 
de la vieillesse et de la solitude 
qu’elle engendre, alors que 
nous sommes tous de futurs 
anciens », estime-t-il.

Tendresse et respect
L’arrivée d’un nouveau pension-
naire atteint d’un début 
d’Alzheimer permet de décou-
vrir la vie quotidienne d’une 
maison de retraite ordinaire. 
« Je me suis inspiré du père 
d’un ami pour écrire ce person-
nage », raconte Paco Roca, qui 
estime que l’animation comme 

la bande dessinée « adoucis-
sent une histoire que je ne vou-
lais pas rendre déprimante ».
La beauté des dessins et la 
mise en scène fluide de Ferre-
ras font la part belle à l’humour 
tendre, notamment dans la 
description de personnages 
secondaires bien croqués. Le 
papi cupide qui exploite ses pe-
tits camarades fait sourire par 
sa filouterie paisible. « La mai-
son de retraite est un monde 
clos où il est facile de faire évo-
luer des personnages hauts en 
couleur, précise Roca, mais je 
les ai traités avec tendresse, 
sans aucune forme d’irres-
pect. » Son approche volontai-
rement optimiste insiste sur 
l’amitié et la solidarité.
Il fallait être culotté pour oser 
lancer une production animée 
sur un thème a priori aussi peu 
commercial, mais le film a fait 

un carton dans son Espagne 
d’origine. « Il y a longtemps 
que l’animation n’est plus ré-
servée aux enfants, qu’elle 
permet de traiter de sujets 
adultes de façon attrayante », 
souligne Roca. Si sa collabo-
ration avec Ignacio Ferreras 
ne lui a pas donné envie de 
passer à la réalisation, l’au-
teur est fier de La Tête en l’air : 
« J’étais heureux de montrer 
le film à mes parents qui m’ont 
demandé pourquoi je montrais 
tous ces “vieux” alors qu’eux-
mêmes ont l’âge de mes 
héros », s’amuse-t-il. Même 
si on est plus jeune qu’eux, on 
s’identifie facilement à ses 
personnages. W 

MÉMOIRE « La Tête en l’air », un film d’animation sensible et poétique sur le vieillissement

BIENVENUE DANS LE 
TROISIÈME ÂGE INGRAT

« La maison de retraite est un monde clos où il est facile de faire 
évoluer des personnages hauts en couleur », raconte l’auteur.
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Retrouvez 
« Ciné Vié » 

sur



Votre homme

est-il vraiment

fidèle ?

0,50 EURO par SMS + coût SMS

Service édité par Mydoo - RCS B 420 919 904. 3 SMS minimum pour la 1ère question. MINEURS
DEMANDEZ L’AUTORISATION A VOS PARENTS. Conditions d’utilisation sur www.astralia.fr

Tapez PERFECT au 71030

MINEURS, DEMANDEZ L’ACCORD À VOS PARENTS.

HOROSCOPE
Bélier du 21 mars au 20 avril

 Soyez un peu plus proche des 
réalités et ayez confiance en vos capacités. 
Songez à préserver votre autonomie.

Taureau du 21 avril au 21 mai
 En amour, parfaite communion. 
Pour le reste, vous avez tendance à vouloir 
trop en faire. Attention !

Gémeaux du 22 mai au 21 juin
 N’accordez pas trop d’attention 
à vos états d’âme. Défoulez-vous 
dans le travail, vous en avez la capacité.

Cancer du 22 juin au 22 juillet
 Vous pourriez ressentir un léger 
coup de blues, qui devrait vite s’atténuer 
si vous y mettez du vôtre.

Lion du 23 juillet au 23 août
 Il y a de la passion dans l’air ! 
Vous avez l’art et la manière de vous 
mettre en valeur. Ayez confiance.

Vierge du 24 août au 23 septembre
 Vous avez besoin de reconnaissance. 
N’ayez pas trop d’exigences et mettez 
à profit votre confiance naturelle.

 Balance du 24 sept. au 23 octobre
 Tout s’enchaîne formidablement 
et la satisfaction est au rendez-vous. 
Ménagez-vous des moments de repos.

Scorpion du 24 oct. au 22 nov.
 Vous êtes mi-figue, mi-raisin 
et cette journée connaîtra des hauts 
et des bas. Votre bonne humeur en pâtit.

Sagittaire du 23 nov. au 21 déc.
 Une journée difficile s’annonce, 
mais un peu de positivisme vous permettra 
de prendre les choses du bon côté.

 Capricorne du 22 déc. au 20 janvier
 Ne laissez surtout pas le domaine 
professionnel prendre le dessus 
sur vos relations sentimentales.

 Verseau du 21 janvier au 18 février
 Ralentissez le pas. Vous consacrez 
trop de temps à votre vie professionnelle 
et pas assez à votre foyer.

 Poissons du 19 février au 20 mars
 Vous ne pouvez pas contenir 
longtemps vos désirs et vos doutes. 
Regardez la réalité de la vie en face.

Jouez en ligne et retrouvez toutes
  les solutions des jeux sur 20minutes.fr

MOTS FLÉCHÉS  N°2380 Force 1

SUDOKU  N°1549
  6      1 
 7  1  4   5 2
  8 9   7 6 4 
  4  5   9  
 9 2 6 7  8 4 3 5
   5   4  6 
  9 8 2   1 7 
 2 1   7  5  6

5      2 

Facile

En partant des chiffres déjà 
inscrits, remplissez la grille 
de manière que chaque ligne, 
chaque colonne et chaque 
carré de 3 par 3 contienne  
une seule fois tous  
les chiffres de 1 à 9

Solution du sudoku n° 1548
 4 7 3 2 8 9 1 6 5
 5 2 1 7 3 6 8 4 9
 8 6 9 4 5 1 2 7 3
 3 8 6 9 1 7 4 5 2
 9 1 5 3 2 4 7 8 6
 7 4 2 8 6 5 9 3 1
 1 5 4 6 7 2 3 9 8
 6 3 7 1 9 8 5 2 4
 2 9 8 5 4 3 6 1 7
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« LES GRANDES GUEULES »

RMC mise
en demeure
Des propos « injurieux, misogynes, at-
tentatoires à la dignité de la personne 
et à connotation raciste ». Voilà comment 
le CSA qualifie les commentaires sur 
Nafissatou Diallo exprimés dans l’émis-
sion du 21 janvier. « Elle n’a rien pour 
elle, elle ne sait pas lire, pas écrire, elle 
est moche comme un cul, et elle gagne 
1,5 million », avait déclaré le chroni-
queur Franck Tanguy. Le CSA a mis en 
demeure la station. En 2011, RMC avait 
été mise en garde pour « échange dé-
placé à propos de l’agression sexuelle 
d’une femme de ménage ». W A. C.
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L ’entrée de la rue la plus 
dangereuse de Bogota 
croule sous un amas 

d’ordures. Un sac plastique 
collé à la bouche, un jeune 
sniffe de la colle, le visage ra-
vagé. Toxicomanes, dealers… 
Ceux que l’on appelle les 
« zombies » seraient des mil-
liers à vivre dans cette rue 
coupe-gorge. C’est donc en-
tourée du « GIGN local » que 
l’équipe de tournage la 
contourne. « Même avec eux, 
on a eu peur. Il y a trois se-
maines, un flic a été tué, ra-
conte le réalisateur Stéphane 

Jacques. Du coup, impossible 
d’y entrer… c’est frustrant. »

Un gilet pare-balles
Frustrant, ça l’était certaine-
ment moins pour la production, 
rassurée que les trois se-
maines de tournage aient été 
encadrées par Damien Fellous, 
un photojournaliste français 
installé dans le pays depuis cinq 
ans. Son rôle : ouvrir des portes 
à l’équipe tout en veillant à leur 
sécurité. « On est restés en 
bordure du risque. Le fixeur sait 
exactement jusqu’où on peut 
aller », raconte Christophe 
Hondelatte. Tourner la nuit 
dans Bogota, d’accord, mais en 
suivant le travail de journalistes 
de faits divers. Rencontrer un 
chef des Farc, soit, mais dans 

la cellule de sa prison. Avant 
Bogota, Mexico avait d’ailleurs 
été envisagée, puis écartée. 
« Trop dangereux », tranche la 
production, qui a depuis envoyé 
Patrick Cohen à Manille, aux 
Philippines… Au terme de son 
séjour en Colombie, Chris-
tophe Hondelatte se sera fait 
tirer dessus, mais avec un gilet 

pare-balles conçu par Miguel 
Caballero, le couturier qui, 
dit-on, fournit aussi Chavez et 
Obama. L’animateur se targue 
d’être sa 603e « victime ».
Produit par Capa, le documen-
taire dépasse aussi les fron-
tières de Bogota pour s’aven-
turer dans les montagnes du 
Cauca, à la rencontre des In-

diens nasa mêlés malgré eux 
à la guerilla qui déchire le pays 
depuis 1964, ou pour raconter 
le scandale des « faux posi-
tifs », révélé en 2008, qui ac-
cuse des membres de l’armée 
colombienne d’avoir assassiné 
des civils innocents en les fai-
sant passer pour des guérille-
ros morts au combat. W 

CHRISTOPHE HONDELATTE « Passeport pour le crime », mercredi à 20 h 45 sur 13ème RUE

LA FACE 
SOMBRE
DE BOGOTA

« On est restés en bordure du risque. Le fixeur sait jusqu’où aller », raconte Hondelatte (à g.).
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ARRESTATION
Journaliste incarcéré en Irak
Nadir Dendoune, journaliste 
français en Irak pour Le Monde 
diplomatique a, selon l’AFP, été 
arrêté et mis en prison pour avoir 
pris des photos sans autorisation.

PERPÉTUATION
Le retour de « Popstars »
La téléréalité musicale 
« Popstars », née sur M6, reviendra 
en 2013 sur la chaîne D8 (groupe 
Canal+). Pas de précision pour 
l’instant sur la date de diffusion. 

INVENTION
Il n’enregistrera plus
Nagra. Un mot bien connu des 
reporters radio du monde entier. 
L’inventeur suisse d’origine 
polonaise du Nagra (« il 
enregistrera » en polonais),
magnétophone portable à bande
bien connu des reporters radio
du monde entier, Stefan Kudelski,
est décédé samedi, a annoncé sa 
famille mardi. 

secondes20
LE CHIFFRE

6
MILLIONS DE 

TÉLÉSPECTATEURS ONT 
REGARDÉ « CASTLE »
LUNDI SUR FRANCE 2,

EN TÊTE DES AUDIENCES.
(Source: Médiamétrie)

A la télé ce soir, une animatrice va 
faire son coming out et dire : « Je vis 
avec une femme qui a adopté, parce 
que la loi nous interdit de le faire en-
semble, un merveilleux petit garçon. » 
Réalité ou fiction ? Fiction, pour l’ins-
tant. Puisque c’est Lio, alias Muriel, une 
des quatre héroïnes de la nouvelle série 
de France 2, « Tiger Lily » diffusé à 
20 h 45, qui parle.
Si cet engagement pro « mariage pour 
tous » est un hasard du calendrier, le 
choix des personnages de ce gros pro-
jet 2013 de la chaîne n’est pas fortuit. 
Muriel, Rita, Rachel et Stéphane sont 
des quadras, ex-membres d’un groupe 
de rock et amies depuis vingt ans. « Des 
séries qui ont une femme pour héroïne, 
il y en a, note François Hitter, conseiller 
de programmes de France 2. Mais des 
séries sur une bande de femmes, qui 
plus est dans la génération des quadras, 
il n’y en avait pas. » En France du moins. 
Parce qu’on on pense sinon, parfois, aux 
« Desperate Housewives ». On y pense 
même beaucoup lorsque Rita, rousse 
et femme au foyer, s’affaire dans sa 
cuisine. « Bien sûr qu’on avait “Despe-
rate” en tête, explique Charlotte 
Pailleux, co-auteur de la série avec 

Negar Djavadi. Mais nos personnages 
sont plus trash et plus rock. Et encore, 
on a écouté la chaîne qui nous a dit qu’il 
fallait davantage d’intrigues familiales. 
En fait, on a surtout pensé à “Desperate 
Housewives” pour le rythme, la narra-
tion. » Une inspiration saluée au dernier 
festival de fiction TV de La Rochelle. 
« Tiger Lily » y a été sacrée meilleure 
série. W ALICE COFFIN

SÉRIE

Les Tiger Lily font rocker France 2

Des « Desperate Housewives » en VF.
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DE NOTRE ENVOYÉE SPÉCIALE

À BOGOTA
ANNABELLE LAURENT



  Pour la Saint-Valentin
       Retrouvez une sélection des plus beaux 

messages d’amour dans 

           notre cahier spécial du 14 février

Pour tenter de gagner un séjour
aux Bahamas

       rendez-vous sur
http://saintvalentin.20minutes.fr/
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Unforgettable
« Appels personnels ». 
(USA, 2012). Avec Poppy 
Montgomery, Dylan Walsh, 
Michael Gaston.
Carrie reçoit un appel mysté-
rieux. L’homme revendique 
un meurtre et annonce qu’il 
en commettra un autre.

Tiger Lily, quatre 
femmes dans 
la vie
« Pour le meilleur et pour 
le pire ». (Fr., 2012). Avec
Lio, Camille Japy.
Quatre femmes traversent, 
chacune à leur manière, la 
crise de la quarantaine.

Le Grand Tour
Réalisation : Jean-Luc 
Orabona, Patrick de Caro-
lis (Fr., 2012).
Au XVe siècle, le sucre était 
considéré comme de l’or 
blanc. Pour s’approprier cette 
denrée, des alliances inter-
nationales ont été tissées.

Soupçons
Réalisation : Jean-Xavier de 
Lestrade (Fr.-USA, 2012). 
« La dernière chance ».
La nuit du 9 décembre 2001, 
Kathleen Peterson est retrou-
vée morte dans sa maison 
de Durham. Son époux est 
suspecté du crime.

L’Homme de che-
vet
·· Drame d’Alain 
Monne (Fr., 2009). 1h27.
Avec Sophie Marceau, 
Christophe Lambert.
En Colombie, un homme 
est engagé pour s’occuper 
d’une femme tétraplégique.

Cauchemar 
en cuisine
(Fr., 2013). « Juan-les-
Pins ».
Philippe Etchebest décou-
vre, sur la baie de Juan-les-
Pins, une affaire gérée par 
Mario et Luigi, deux frères 
siciliens de 70 et 80 ans.

20.50   Série 20.45   Série 20.45   Docu 20.55   Docu 20.50   Film 20.50   Docu

21.35   Unforgettable
Série (2 épisodes).

23.10   Chase
Série (2 épisodes).

21.30   Tiger Lily, quatre 
femmes dans la vie
Série. « Sacrée 
famille ». Avec Lio.

22.50   Soir 3
23.15   L’Ombre d’un doute

Magazine. « Les 
Romanov ».

23.05   Millenium
··· Thriller (USA, 
2011). Avec D. Craig.

01.40   Poulet aux prunes

22.20   Erwin Wurm
Documentaire.

23.15   Le Chant du cygne : 
la ballade d’O. Byrne

22.25   Cauchemar
en cuisine
Documentaire. « Brou ».

01.25   Medium Série.

20.50 Crimes à Oxford
Thriller d’Alex de la Iglesia 
(Esp.-G.-B., 2008). Avec 
Elijah Wood. A Oxford, une 
vieille dame est assassinée. 
Un étudiant enquête.
22.30 Le Jeu de la mort

20.35 La Maison France 5
Magazine. Présenté par 
Stéphane Thebaut. Direc-
tion le Loiret, où Stéphane 
Thebaut rencontre l’archi-
tecte Yves Legendre.
21.25 Silence, ça pousse !

20.50 Enquêtes 
criminelles : le magazine 
des faits divers
Magazine. « Pulsion meur-
trière : l’affaire Médina»...
22.45 Enquêtes 
criminelles Magazine.

20.50 Tellement vrai : 
les grandes histoires
Magazine. Présenté par M. 
Delormeau. « Familles nom-
breuses »..
23.10 Bienvenue chez 
Cauet Divertissement.

20.50 Eternel Coluche
Divertissement. Présenté 
par L. Boccolini. « 2 et 1/2 ». 
Décédé à l’âge de 41 ans, 
Coluche demeure l’humo-
riste préféré des Français.
00.10 Fan des années 70 

20.50 En quête d’actualité
Magazine. Présenté par Guy 
Lagache. « Pouvoir d’achat : 
révélations sur les secrets 
du crédit à la consomma-
tion » « Hypermarchés ». 
00.30 En quête d’actualité
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JULIEN LALOYE

M athieu Bastareaud et l’équipe 
de France, c’est l’histoire 
d’un grand malentendu qui 

dure depuis toujours. Depuis que Ber-
nard Laporte a sorti ce nom de son 
chapeau pour l’emmener en 2007 en 
tournée alors que le jeune homme de 
18 ans à peine n’avait aucun match pro 
derrière lui. Depuis, que le joueur traîne 
une réputation de casseur de table de 
nuit en Nouvelle-Zélande. Enfin, depuis 
que le garçon est soupçonné de gâcher 
un potentiel colossal par simple fai-
néantise.
La liste de reproches est longue comme 
le bras, mais aujourd’hui elle fait sourire 
le centre toulonnais, banni des Bleus 

depuis le tournoi 2010. « J’ai grandi, je 
suis plus mature. Avant, j’aurais vécu 
ce retour comme une revanche. Au-
jourd’hui, j’ai envie de prendre du plai-
sir. » Il est aussi en paix avec son jeu de 
passe-muraille, qu’on lui a longtemps 
reproché. « Mon jeu, il peut plaire ou 
pas, mais c’est comme ça. Je ne vais 
pas commencer à vouloir balancer des 
passes sautées de 50 m pour faire plai-
sir à tout le monde. J’ai mis longtemps 
à me convaincre de rester sur ce que je 
sais faire, mais maintenant, je l’as-
sume. »
Et pour ceux qui pensent que Basta-
reaud ne doit son retour qu’au petit 

faible que Philippe Saint-André a tou-
jours manifesté à son endroit, PSA ré-
pond que le Toulonnais « a gagné sa 
place sur l’entraînement de lundi », lors 
de la fameuse séance en opposition, 
dont la difficulté, fantasmée ou non, fait 
le tri entre les éclopés, vidés par les 
joutes du Top 14, et les résistants. Bas-
tareaud, lui, a fait mieux que résister, 
grâce à un énorme travail réalisé au 
RCT depuis un an et demi. Visite d’un 
laboratoire de biomécanique pour iden-
tifier les points à améliorer, 30 kilo-
mètres aller-retour en vélo pour se 
rendre à l’entraînement chaque jour, 
une heure de mise à niveau physique 

quand Wilkinson en est encore au petit 
déjeuner, l’international a mis les 
moyens pour retrouver les Bleus.
Surtout, personne ne l’y a obligé. « J’ai 
toujours eu du mal avec les choses im-
posées. Evidemment, je l’ai d’abord 
vécu comme une contrainte, mais une 
contrainte que j’ai choisie. » Bastareaud 
a choisi, aussi, de laisser son VTT au 
placard depuis quelques semaines, 
signe que les vieux démons ne sont pas 
loin. Ou alors que le Toulonnais est dans 
la forme de sa vie et qu’il n’a plus besoin 
d’en faire plus que les autres pour le 
prouver. On en aura une petite idée dès 
dimanche face à l’Italie. W 

Mathieu Bastareaud a beaucoup travaillé physiquement avec Toulon.

RUGBY Le centre retrouve l’équipe de France après deux ans d’absence

BASTAREAUD S’EST APAISÉ
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THIERRY DUSAUTOIR
Troisième ligne du XV de France.

Avez-vous l’impression d’être en 
sursis avant le choix définitif de 
Philippe Saint-André mercredi ?
C’est une décision sur laquelle je n’ai 
aucun poids, donc je ne vais pas me 
torturer pour ça. Tout ce que j’ai pu faire 
jusque-là, je l’ai bien fait. Je n’ai plus 
qu’à attendre comme tout le monde. En 
équipe de France, je suis redevenu un 
soldat, en ballottage pour une place. La 
situation est nouvelle pour moi, mais je 
l’accepte et je m’adapte.

Avant d’être soldat vous étiez 
capitaine. Ne pensez-vous pas 
mériter plus d’égards ?
Ce n’est pas mon rôle de trouver ça nor-
mal ou pas. Je suis logé à la même en-
seigne que les autres, je ne pense pas 
que Yannick [Nyanga] en sache plus que 
moi. Mon statut a changé, on me l’a assez 
répété, donc je suis déjà bien content 
d’être là. Ce qui est perturbant, c’est de 
ne plus avoir ma chambre tout seul 
puisque je ne suis plus capitaine. Je suis 
obligé de la partager avec Yoann [Maes-
tri], qui est très bordélique (rires). W 

 PROPOS RECUEILLIS PAR J. L.

« Déjà bien content d’être là »

L’ancien capitaine des Bleus.
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Avant d’affronter l’Allemagne en 
match amical le 6 février, Franck Ri-
béry s’est confié sur RMC sur sa vie 
d’international français avant la prépa-
ration de l’Euro. Il est notamment re-
venu sur sa relation alors conflictuelle 
avec les supporters. « Ça a été difficile. 
Quand j’allais en équipe de France, 
j’étais déjà crispé, je me disais : “Qu’est-
ce qui va se passer, se dire ?” » Très 
attaché au maillot bleu, comme il l’a 
répété à plusieurs reprises dans l’émis-
sion « Luis Attaque », Ribéry ne cache 
pas avoir subi « une blessure », après 
la divulgation de l’affaire Zahia. « On 
mélangeait tout. Ça allait trop loin. 
C’était compliqué. Je sentais qu’il y avait 
de la méchanceté, c’est comme ça. Ça 
a été des moments très durs. J’avais 
des comptes à rendre. Je ne jouais plus 
au foot. C’était fatigant. » W 

FOOTBALL

Ribéry a senti de 
« la méchanceté » 
à son égard

FOOTBALL
La Zambie quitte la CAN
Tenante du titre, la sélection 
du Français Hervé Renard est 
éliminée dès les poules de la 
Coupe d’Afrique après son nul 
mardi contre le Burkina Faso 
(0-0), qualifié pour les quarts 
de finale. Tout comme le Nigéria, 
vainqueur de l’Ethiopie (2-0). 

CYCLISME
Frank Schleck 
saura ce mercredi soir
Contrôlé positif à un diurétique, 
Frank Schleck connaîtra mercredi 
soir la décision de l’Agence 
luxembourgeoise antidopage. 

Fuentes ne traitait pas 
que des cyclistes
«Je travaillais pour des sportifs 
individuels, jamais avec une 
équipe. Ça pouvait être un cycliste, 
un footballeur, un athlète, un 
boxeur », a révélé, selon Marca, le 
Dr Fuentes, entendu mardi dans le 
cadre de l’affaire de dopage Puerto, 

secondes20

Toutes les infos 
sportives sont

à retrouver sur

« Avant, j’aurais vécu 
ce retour comme 
une revanche. 
Aujourd’hui, j’ai 
envie de prendre 
du plaisir. »
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PROPOS RECUEILLIS
PAR FLORÉAL HERNANDEZ

V
incent Collet et Ruddy Nel-
homme ont pris l’habitude de-
puis trois ans de passer leurs 

étés ensemble. En 2010, c’était la Tur-
quie et ses Mondiaux, en 2011, la Litua-
nie et son Euro, et en 2012, Londres et 
ses JO. Vendredi soir, l’entraîneur de la 
SIG et de l’équipe de France retrouvera 
son homologue de Poitiers et assistant 
chez les Bleus pour « une rencontre 
particulière mais sans animosité », an-
nonce Nelhomme.

Ruddy, le SIG-Poitiers de vendredi 
est-il un match particulier à 
coacher car vous vous retrouvez 
face à Vincent Collet dont vous êtes 
l’assistant en équipe de France ?
Maintenant, c’est devenu quelque chose 
pas de commun mais de régulier. C’est 
particulier, car on se connaît très bien. 
Il n’y a pas d’animosité entre nous, mais 
chacun souhaite gagner. On discute 
avant et après le match, de celui-ci et 
d’autres sujets.
Vincent Collet disait l’an passé qu’il 
partait avec un handicap face à vous 
car les systèmes de la SIG sont ceux 
des Bleus. Partagez-vous cet avis ?
C’est mon patron, alors je partage son 
avis (rire). On a discuté assez basket lors 
de nos trois campagnes avec l’équipe 
de France pour que Vincent me 
connaisse presque autant que moi je le 
connais. On partage beaucoup de 
choses en commun sur la philosophie 
de jeu, la formation, etc. On a peu de 

secrets l’un pour l’autre mais ce n’est 
pas nous qui sommes sur le parquet.
Lui préparez-vous quelques pièges ?
Pas plus que pour un autre match. On 
joue beaucoup face aux mêmes coachs. 
Je prépare ce match de la même façon 
qu’un autre. Ce sont les joueurs qui sont 

le terrain et l’effectif de Vincent est plus 
talentueux que le mien.
A l’aller, Poitiers avait mis « une 
fessée », selon Aymeric Jeanneau
à la SIG (80-70). Quels changements 
constatez-vous dans cette équipe ?
Elle est en pleine confiance, déroule son 
jeu en attaque et en défense et possède 
des joueurs avec une grosse expérience 
de la Pro A, – les frères Greer, Jean-
neau – qui savent ce qu’il faut faire pour 
gagner un match. Il y a aussi de joueurs 
dominants avec Ajinça et Fitch. L’équipe 
est dans sa plénitude. Et elle a sa tête 
l’un des meilleurs coachs de France.
Face au Havre samedi, vous avez
mis fin à une série de six défaites
et battu une équipe avec qui vous 
luttez pour le maintien. Vous arrivez 
donc au Rhenus requinqués ?
Requinqués non, mais dans une nouvelle 
dynamique. D’ailleurs, ce n’est peut-être 
pas le meilleur moment pour venir chez 
le leader. On va jouer cette rencontre 
pleinement car on n’a rien à perdre. W 

RUDDY NELHOMME Le Pictavien va retrouver Vincent Collet, dont il est l’assistant chez les Bleus

« ON A PEU DE SECRETS L’UN POUR L’AUTRE »

« La SIG est en pleine 
confiance, déroule 
son jeu en attaque et 
en défense [...]. Elle est 
dans sa plénitude. »

« Je prépare ce match de la même façon qu’un autre », confie Nelhomme.
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FOOTBALL
Qui pour le FCV et le Mars ?
Vendenheim (D1) et le Mars 
Bischheim (D2) connaîtront 
aujourd’hui leurs adversaires
en 16es de finale de la Coupe
de France féminine, le 17 février.

TENNIS
P2H pour une 6e victoire
Victorieux du Future de Bressuire, 
Pierre-Hugues Herbert, 253e au 
classement ATP, enchaîne sur
celui de Nussloch, ce mercredi.
Il affronte le local Hirschmueller 
(1054e) pour une 6e victoire de rang.

secondes20
« Les réserves de clubs pro, c’est soit 
tout bon, soit tout mauvais », lance 
Jean-Philippe Sabo, le latéral stras-
bourgeois formé à l’OM. Après celle de 
Sochaux (1-0), le week-end dernier, 
place à celle du PSG pour le Racing, ce 
samedi. Et là, c’est du tout bon. « Elle a 
battu deux fois Mulhouse, la meilleure 
équipe du groupe », note François Kel-
ler, le coach du RCS. Et ne s’est pas 
arrêtée là, car elle est actuellement 
quatrième à quatre points des Stras-
bourgeois.

Trois pros pour encadrer les U19
« On joue, on ne bétonne pas, affirme 
Franck Dufrennes, l’ex-Colmarien 
passé pro au PSG cet été pour encadrer 

la réserve. On essaye vraiment de pro-
duire du jeu, tellement que ça nous 
coûte des points et des buts. » Le milieu 
de 25 ans rappelle qu’avant de battre le 
FCM (1-2), ce week-end, le PSG II avait 
encaissé 3-0 à Chasselay. L’équipe est 
constituée des meilleurs U19 du club et 
de trois pros, – Dufrennes, Atlan, 
Rouag –, qui ont goûté au National. Par 
contre, les joueurs du groupe d’Ancelotti 

ne foulent jamais les terrains de CFA.
Pierre Ducrocq, qui a observé les jeunes 
parisiens en NextGen Series, la Ligue 
des champions des U19, a trouvé qu’ils 
jouaient « pas mal du tout ». Mais l’an-
cien défenseur du Racing formé au PSG 
se demande s’ils peuvent gérer le dé-
calage tactique entre ces matchs entre 
U19 et ceux de CFA, où « il faut parfois 
aller au combat ». W F. H.

FOOTBALL

Le Paris Saint-Germain a de la réserve

W LE RACING, UN MATCH POUR SE MONTRER
Le match face au Racing a un intérêt particulier pour les U19 du PSG. 

« Ils sont en fin de contrat. Ils savent que c’est face à une telle équipe qu’il 

faut sortir un gros match, car il est plus regardé et suscite plus d’intérêt 

médiatique qu’une rencontre de CFA », explique Franck Dufrennes.



Le Qatar a-t-il franchi les limites dans 
sa campagne pour l’obtention de la 
Coupe du monde de football 2022 ? 
L’état du Golfe ne serait en tout cas pas 
le premier à avoir eu recours à des mé-
thodes malhonnêtes pour décrocher le 
gros lot.

G  Les JO de Sydney (2000). Le 23 sep-
tembre 1993, l’Australie arrache l’or-
ganisation des jeux du millénaire avec 
la candidature de Sydney. Une très 
courte victoire de deux petites voix au 
4e tour, devant Pékin, qui organisera 
finalement les JO en 2008. En janvier 
1999, John Coates, le président du Co-
mité olympique australien, reconnaît 
avoir offert 35 000 dollars à deux 
membres du CIO : un Kényan et un Ou-

gandais. Sa défense ? Ce n’était pas de 
la corruption, mais une aide au déve-
loppement du sport.  
G  Les JO d’hiver de Salt Lake City 
(2002).  Après avoir échoué quatre fois 
à l’organisation des JO d’hiver, la capi-

tale des mormons décroche finalement 
le gros lot pour 2002. La belle histoire 
débouche pourtant sur la première 
sanction du CIO pour corruption : six 
membres sont exclus début 1999. Dans 
la foulée, l’instance olympique décide 

surtout de renforcer les mesures anti-
corruption, et de durcir les règles d’ac-
cueil des votants. 
G  Le Mondial de football en Allemagne 
(2006). Pour une petite voix, l’Alle-
magne remporte l’organisation de la 
Coupe du monde 2006. L’Afrique du Sud, 
qui se consolera quatre ans plus tard, 
est dépitée. D’autant plus que sur les 
24 personnes habilitées à voter au co-
mité exécutif de la Fifa, un seul s’est 
abstenu : le Néo-Zélandais Charles 
Dempsey. Une fois la défaite de la can-
didature anglaise acquise, il avait pour 
consigne de voter pour les Sud-Afri-
cains. Après coup, il explique avoir reçu 
de mystérieuses menaces de mort, 
mais il est malgré tout poussé à la dé-
mission. W A. M.

W PLATINI DÉMENT
Quelques heures après la 
parution du dossier de France 
Football, le président de l’UEFA 
a répondu dans un communiqué. 
« Je l’ai déjà répété, le président 
Sarkozy ne se serait jamais 
permis de me demander de voter 
pour Qatar 2022, car il sait 
que je suis un homme libre, 
assène Platini. J’ai fait mon 
choix en toute indépendance, 
en suivant une logique simple : 
l’ouverture à des pays 
qui n’ont encore jamais organisé 
de grands événements sportifs. 
Je ne m’interdis pas d’attaquer 
en justice toute personne 
qui mettra en doute mon 
intégrité dans ce vote. » 

Six membres du CIO 
ont été exclus après 
l’attribution des JO 
à Salt Lake City.

Les scandales ont éclaboussé bien d’autres pays
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POLÉMIQUE La monarchie du Golfe est mise en cause dans l’attribution du Mondial 2022 par la Fifa 

CE QATAR QU’ON AIME DÉTESTER
ANTOINE MAES

«Q atargate ». C’est sous ce 
titre que France Football 
a révélé mardi les des-

sous de l’obtention du Mondial 2022 par 
le Qatar selon le magazine. Entre cor-
ruption, lobbying et conflits d’intérêts, 
Doha n’aurait pas lésiné sur les moyens 
pour décrocher sa Coupe du monde. La 
diplomatie par le sport de l’état gazier 
a peut-être dépassé les limites.
Problème : ce n’est pas la première fois 
qu’un scandale éclabousse les condi-

tions d’attribution d’un événement 
sportif planétaire (lire ci-dessous). « Les 
Qataris n’ont fait qu’appliquer des mé-
thodes historiques dans ce milieu. Je 
ne dis pas que je cautionne, mais si 
l’on critique cette décision, qu’on élar-
gisse le débat et qu’on ne cible pas 
sans cesse le Qatar », explique à 
France Football Luc Dayan, président 
du RC Lens et fin connaisseur des mi-
lieux qataris.
Nabil Ennasri, chercheur et auteur de 
L’Enigme du Qatar (qui sortira le 
6 mars), se pose un peu la même 
question : « Pourquoi ça sort mainte-
nant ? Si le Qatar a corrompu, c’est 

d’abord parce que la Fifa est corrup-
tible. » Car si les faits reprochés à 
l’Emirat son évidemment graves, ils 
prennent encore plus de résonance 
avec le profil du coupable.
« Si c’était le fait d’un Etat occidental, 
je ne sais pas si on aurait eu la même 
charge symbolique, poursuit Nabil 
Ennasri. Le Qatar devient cristallisant 

et clivant dans la société française, 
parce qu’on a toujours du mal à parler 
de manière sereine avec tout ce qui se 
rapporte à l’islam ou au monde mu-
sulman. » Et c’est encore plus vrai 
avec cette pétromonarchie perçue 
comme « le pays des fainéants qui 
s’est fait tout seul avec l’argent ». Une 
image dont les dirigeants locaux ont 

très peu conscience. A moins qu’ils 
n’en aient pas grand-chose à faire. 
« Certains ne le supportent plus, parce 
que le Qatar casse les codes. J’ai l’im-
pression que les Qataris commencent 
à prendre la mesure de ces cam-
pagnes de dénigrement. Mais pas au 
point de leur faire changer de poli-
tique », assure Nabil Ennasri. W 

Carlo Ancelotti (à g.) avec le président qatari du PSG, Nasser Al-Khelaïfi, et le prince Tamim bin Hannad al-Thani.

« Si c’était le fait d’un 
Etat occidental, je ne 
sais pas si on aurait 
eu la même charge 
symbolique. »
 Le chercheur Nabil Ennasri
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CORALIE DONAS

Si tous les programmes immobi-
liers neufs bénéficiant du dispo-
sitif Duflot ne sont pas encore 

commercialisés, les grands principes 
pour optimiser son achat restent les 
mêmes que pour d’autres investisse-
ments immobiliers. Pour bénéficier 
d’une réduction fiscale correspondant 
à 18 % du montant du logement acheté 
pour un prix pouvant aller jusqu’à 
300 000 €, le propriétaire doit louer son 
bien pendant neuf ans.
Le tout premier critère sera donc d’avoir 
un locataire qui assurera des revenus 
locatifs réguliers et permettra d’éviter 
que la réduction fiscale prévue par la loi 
ne soit remise en cause. Cela revient à 
choisir un programme bien placé, attrac-
tif, sur un marché présentant de réels 
besoins locatifs. « Attention, le seul fait 
que les constructions se fassent dans les 
zones géographiques éligibles au dispo-
sitif Duflot n’empêche pas qu’elles puis-
sent être loin des secteurs économiques, 
commerciaux ou encore des trans-
ports », prévient Guillaume Sereaud, 

responsable du bureau d’études patri-
moniales FIP Patrimoine.

Un loyer au prix du marché
Pour ne pas décourager les potentiels 
locataires, ou les fidéliser, il est impor-
tant de fixer un loyer correspondant au 

prix du marché. « Il est plus rentable de 
garder un locataire qui paye régulière-
ment un loyer raisonnable que de chan-
ger de locataire », constate Arnaud Le 
Trionnaire, dirigeant et fondateur du ré-
seau d’agents immobiliers de 1Clic-
1Toit. Attention, les plafonds de loyer 

prévus par la loi donnent à cet effet des 
indicateurs, mais ne correspondent pas 
au tarif qui sera réellement fixé.
Pour calculer la future rentabilité de son 
investissement sur une base réaliste, il 
est préférable d’analyser d’un œil cri-
tique l’étude remise à l’achat du bien, 
conseille aussi Guillaume Sereaud. « Il 
est facile de faire grimper sur le papier 
une rentabilité de 3,5 % à 6 %, en modi-
fiant une ou deux données des calculs. 
La revalorisation du bien ou celle du loyer 
par exemple, ne doit pas être supérieure 
à 0,5 % par an, car l’immobilier est déjà 
très cher ».
Enfin, pour optimiser sa rentabilité, le 
propriétaire a la possibilité de gérer lui-
même la location de son bien, sachant 
que la gestion confiée à un professionnel 
peut représenter de 5 à 10 % du loyer. 
« Quand c’est possible, je le conseille, 
surtout si le bien se trouve près de chez 
soi », souligne Guillaume Sereaud. Si la 
gestion locative s’impose, il est alors au 
moins possible de négocier, indique Ar-
naud le Trionnaire de 1Clic-1Toit. « Le 
coût d’entrée du locataire et de l’état des 
lieux peuvent être discutés ». W 

CONSEILS Bien choisir l’emplacement et prendre en charge la gestion sont des pistes pour rentabiliser

OPTIMISER SON INVESTISSEMENT LOCATIF

La gestion confiée à un professionnel peut représenter 5 à 10 % du loyer.
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